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L'agence
de l'eau RhÃ´ne-MÃ©diterranÃ©e Corse a financÃ© depuis dix ans un effort de
recherche et d'acquisition de connaissances Ã  hauteur de 3,5 millions 
d'euros. Les rÃ©sultats ont Ã©tÃ© lors de sa 4Ã¨me journÃ©e "Eau et 
Connaissance" qui a rassemblÃ© 200 spÃ©cialistes de l'eau et des riviÃ¨res,
et des reprÃ©sentants des collectivitÃ©s et de l'Ã‰tat. 



Les rÃ©sultats,
inÃ©dits, font Ã©tat de nouvelles ressources inutilisÃ©es, mais surtout 
ils invitent Ã  renforcer la protection des eaux contre les pollutions 
diffuses pour protÃ©ger les captages d'eau potable et mÃ©nager les 
rÃ©serves stratÃ©giques pour l'avenir en contrÃ´lant l'urbanisation. Ils 
incitent aussi Ã  raisonner les forages individuels - d'arrosage ou de 
gÃ©othermie - qui prolifÃ¨rent localement et menacent la qualitÃ© d'eaux 
profondes encore trÃ¨s prÃ©servÃ©es. Ces nouvelles conclusions 
scientifiques donneront lieu Ã  des mesures dans les prochains schÃ©mas 
directeurs d'amÃ©nagement et de gestion des eaux de Corse ou de 
RhÃ´ne-MÃ©diterranÃ©e (2016-21) dont les premiÃ¨res versions seront rendues 
publiques Ã  l'automne 2014. 



Voici une revue des rÃ©sultats clÃ©s : 



Les eaux souterraines se renouvellent plus vite qu'on ne l'avait cru jusqu'ici -
Dans les plaines alluvionnaires, comme celles du RhÃ´ne ou de la SaÃ´ne, 
les eaux mettent souvent moins de 10 ans Ã  se renouveler. Ce temps de 
renouvellement descend mÃªme au-dessous de 5 ans dans les plateaux 
calcaires karstiques et dans les vallÃ©es de montagne. Ã€ l'inverse, dans 
les aquifÃ¨res profonds, les circulations d'eau sont beaucoup plus lentes
et les eaux peuvent se renouveler sur plusieurs centaines d'annÃ©es, 
voire des millÃ©naires. Ces rÃ©sultats proviennent d'une Ã©tude du BRGM qui
a datÃ© une centaine de points d'eau et exploitÃ© des donnÃ©es issues 
d'Ã©tudes antÃ©rieures. La technique de datation des eaux utilise des 
Ã©lÃ©ments traces d'origine humaine prÃ©sents dans l'atmosphÃ¨re. Cette 
dÃ©couverte montre que les investissements pour protÃ©ger les aires 
d'alimentation des captages d'eau contre les pollutions peuvent avoir un
temps de retour bien meilleur qu'escomptÃ©. L'agence de l'eau recommande
de renforcer les actions de protection. L'enjeu est majeur puisque 75 %
de l'eau potable du bassin provient des nappes souterraines. Les 
enseignements tirÃ©s des datations incitent Ã  prÃ©coniser leur mise en 
œuvre systÃ©matique pour estimer les dÃ©lais nÃ©cessaires Ã  la reconquÃªte 
des captages. 



Le BRGM livre un nouveau modÃ¨le qui permet d'optimiser la protection des eaux souterraines -
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Il montre qu'une modification des pratiques agricoles sur une partie 
des zones d'alimentation des eaux souterraines dÃ©gradÃ©es permettrait de 
restaurer leur qualitÃ© pour des coÃ»ts Ã©conomiques limitÃ©s. Ce modÃ¨le a 
Ã©tÃ© testÃ© en grandeur nature sur la plaine alluviale de l'Ain, largement
cultivÃ©e en maÃ¯s. Une modÃ©lisation mathÃ©matique simule le 
fonctionnement de la nappe et le devenir des nitrates dans la nappe. 
Elle fait apparaÃ®tre que sur sa partie nord, la nappe reste de bonne 
qualitÃ©, grÃ¢ce Ã  l'effet de dilution des pollutions par les eaux 
apportÃ©es par les deux riviÃ¨res Albarine et Ain. Sur la partie sud, les 
seuls apports Ã  la nappe sont les eaux de pluie chargÃ©es en nitrates 
avec des valeurs souvent supÃ©rieures Ã  la norme de 50 mg/L au point de 
dÃ©classer la nappe. De plus, une Ã©tude Ã©conomique montre qu'une rotation
accrue des cultures de maÃ¯s (2 annÃ©es de maÃ¯s sur 3 au lieu de 5 sur 6 
avec une interculture en cÃ©rÃ©ales ou olÃ©o-protÃ©agineux autres que le 
maÃ¯s) permettrait de retrouver des eaux de qualitÃ© conforme Ã  la 
production d'eau potable pour un coÃ»t limitÃ© Ã  50 euros par hectare et 
restreint aux seules parcelles qui contribuent le plus Ã  la pollution de
la nappe. 



Les nappes profondes de la plaine de Valence et de Carpentras sont menacÃ©es par la prolifÃ©ration des puits individuels
- Ces nappes profondes des sous-sols molassiques (grÃ¨s essentiellement)
sont des rÃ©serves stratÃ©giques d'eau de trÃ¨s grande qualitÃ©, au temps 
de renouvellement long. Une Ã©tude de l'UniversitÃ© d'Avignon montre que 
les zones de recharge de ces aquifÃ¨res sont touchÃ©es par les pollutions 
agricoles. Plus grave encore, la multiplication des forages sur les 
plaines de Valence et de Carpentras - on estime jusqu'Ã  15 000 puits 
individuels Ã  Carpentras, tant pour l'arrosage que la gÃ©othermie - perce
la couche d'argile intercalaire entre la nappe superficielle, polluÃ©e, 
et la nappe profonde jusqu'Ã  menacer sa qualitÃ©. Ainsi, sous la plaine 
de Valence, on retrouve des pesticides Ã  des concentrations supÃ©rieures Ã 
la norme existante (0,1 Î¼g/L) Ã  plus de 100 mÃ¨tres de profondeur. Ces 
polluants ne se dÃ©gradant pas, ils vont rester prÃ©sents de nombreuses 
annÃ©es. La rÃ©glementation des forages individuels est particuliÃ¨rement 
pauvre aujourd'hui, se limitant Ã  une obligation - peu respectÃ©e - de 
dÃ©claration en mairie. L'agence de l'eau recommande de se prÃ©occuper de 
cette situation, en dÃ©veloppant les opÃ©rations d'identification des 
forages, en rÃ©glementant les techniques de rÃ©alisation et en limitant 
les forages. Les rÃ©gions de Montpellier, Perpignan ou Lyon sont 
Ã©galement concernÃ©es par la multiplication des forages. 



De nouvelles rÃ©serves utilisables pour produire de l'eau potable ont Ã©tÃ© dÃ©couvertes et caractÃ©risÃ©es
- Elles permettraient de sÃ©curiser l'eau potable (Ã  Marseille) mais 
aussi de substituer des prÃ©lÃ¨vements dans des riviÃ¨res surpompÃ©es. 
Rares, ces dÃ©couvertes prÃ©cieuses ne doivent Ãªtre utilisÃ©es qu'aprÃ¨s 
avoir chassÃ© tous les gaspillages.Â  L'UniversitÃ© de Provence a estimÃ© le
volume de cette ressource potentielle Ã  plus d'une dizaine de 
mÃ¨tre-cubes par seconde pour la partie ouest de l'aquifÃ¨re karstique 
littoral des Calanques et du Beausset dont l'eau est de bonne qualitÃ© 
avant qu'elle ne se charge en sel Ã  l'approche de la mer. Ces eaux 
s'Ã©chappent aujourd'hui en mer par les sources sous-marines de Port-Miou
et du Bestouan Ã  Cassis. Elles pourraient sÃ©curiser l'alimentation en 
eau potable de la rÃ©gion de Marseille, une fois toutes les Ã©conomies 
d'eau rÃ©alisÃ©es, comme la suppression des fuites des rÃ©seaux d'eau. Dans
l'immÃ©diat, l'agence recommande de limiter l'urbanisation lÃ  oÃ¹ se 
constituent ces ressources - entre Marseille et Aubagne et sur le flanc 
sud de la Sainte-Baume - afin d'Ã©viter les risques de pollution. 
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De 
mÃªme, en Corse, une Ã©tude du BRGM montre que mÃªme dans les zones 
granitiques centrales de l'Ã®le, il est possible d'amÃ©liorer la 
productivitÃ© des forages en les implantant judicieusement dans les sites
qui bÃ©nÃ©ficient d'une alimentation par les nappes superficielles 
contenues dans les granites altÃ©rÃ©s (sable). Cela pourrait aider Ã  
surmonter les problÃ¨mes de pÃ©nuries d'eau en Ã©tÃ©. 



L'UniversitÃ© de 
Montpellier a identifiÃ© des rÃ©serves importantes en profondeur dans les 
karsts du Languedoc et de la basse vallÃ©e du RhÃ´ne. L'agence de l'eau 
recommande leur usage en Ã©tÃ©, en substitution de prÃ©lÃ¨vements dans les 
riviÃ¨res en pÃ©riode de basses eaux. Dans le Vaucluse, la commune d'Apt 
s'est engagÃ©e dans cette voie pour soulager le Calavon. D'autres Ã©tudes 
vont Ãªtre menÃ©es en ArdÃ¨che. LÃ  encore, la chasse aux gaspillages de 
l'eau s'impose en parallÃ¨le.
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